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Véronique, non traditionnelle de métier 
 
 

S’entretenir avec Véronique Bourgeois, c’est avoir l’impression d’être avec elle dans 
la grande usine d’Alcan à Shawinigan. « Nous sommes sept à être entrés en même temps 
après avoir fait notre DEP. Ça fait déjà plus de six ans et nous sommes encore très fiers 
d’être ici dans ces installations situées d’ailleurs en milieu urbain. Moi, c’est pas compliqué, 
ou je chauffe les ponts roulants ou je suis en bas lorsque c’est le temps de siphonner le 
métal primaire et le remonter ».  
 

A 24 ans, cette mère d’un garçon et bientôt maman d’un deuxième enfant, avoue être 
privilégiée. « Ils sont venus me chercher alors que je complétais ma formation 
professionnelle. Ils nous ont intéressé aux installations et ont respecté notre volonté de finir 
le cours. Nous avons même pu mener en parallèle les études et le travail. Moi, mon père est 
cuisinier. Je n’avais personne dans mon entourage qui avait été tenté par la transformation 
des métaux. Honnêtement, j’ai eu peur à ma première visite. Je suis rapidement retombée 
sur mes pieds. Je suis une femme qui aime l’aventure et j’adore relever les défis. Croyez-
moi, je suis bien servie ». 
 

Lorsqu’on lui demande si le fait d’être une femme a eu une incidence sur la suite des 
choses, la réponse ne se fait pas attendre. « Sur 400 travailleurs dans l’ensemble des 
installations en Mauricie, nous sommes une dizaine de femmes. C’est peu, oui mais j’ai été 
très bien acceptée. Je ne suis pas folle. Je sais qu’ils attendaient que je fasse mes preuves à 
l’arrivée mais je l’ai d’abord fait pour moi. Je ne suis pas du genre à vouloir me faire faire des 
cadeaux. Aujourd’hui, je fais vraiment partie de l’équipe. Moi, j’ignorais dans quel milieu 
j’allais évoluer  mais je savais très bien que j’irais dans le non traditionnel. Avec le DEP en 
aluminerie et en fonderie que j’ai réussi, je pensais d’abord aller vers la fonderie mais la vie 
et Alcan m’ont souri avant même que je fasse le choix. Tout a bien tombé pour moi. Pour 
certains, le cheminement est différent mais moi, je suis profondément heureuse, même si 
l’été il fait extrêmement chaud dans le secteur des cuves d’aluminium. Ce n’est pas grave 
puisque la rotation sur nos quarts de travail est organisée en fonction de ces conditions ». 

 
Véronique, originaire de Cap-de-la-Madeleine, adore travailler sur les trois quarts de 

travail puisque l’usine roule 24 heures sur 24. «J’ai toujours un 3 jours de congé après nos 6 
jours de travail. Pour une mère, c’est agréable, un petit congé en pleine semaine avec son 
garçon». 
 

La jeune femme a toujours une réponse prête, même lorsque nous voulons savoir 
comment se porte la vie de couple avec ce type d’horaire. « Aucun problème puisque 
Jocelyn est lui aussi sur l’équipe H. Nous nous sommes côtoyés à l’usine avant de tomber  
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en amour à un party d’employés. Vous pouvez dire qu’Alcan m’a offert un très bon emploi et 
m’a permis de rencontrer l’homme de ma vie. Bientôt, en avril, nous aurons notre deuxième 
enfant. Je ne peux vraiment rien demander de mieux ».           
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